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Exposition  TAPISSERIES ROYALES 

Savoir-faire français et tapisseries 

contemporaines danoises 

au Grand Palais 

(du 20-06-2025 au 10-08-2025) 

(un rappel en photos personnelles d’une grande partie des œuvres présentées) 

 
 

Le GrandPalaisRmn présente une commande exceptionnelle de tapisseries par le Danemark au Mobilier 
national. Cette exposition coproduite par la Nouvelle Fondation Carlsberg, un grand mécène danois, la 
Royal Danish Collection et le Mobilier national offre l’occasion unique d’admirer 15 des 16 tapisseries 
monumentales. Celles-ci ont été tissées par les manufactures nationales de Beauvais et des Gobelins et 
des ateliers privés d'Aubusson, avant leur installation au château de Koldinghus. Dans le parcours, ces 
œuvres sont replacées dans la longue histoire des grandes commandes royales françaises, notamment 
sous Louis XIV. 
Au cours de la visite, petits et grands pourront découvrir les secrets de fabrication et les savoir-faire des 
manufactures du Mobilier national et des ateliers d’art du GrandPalaisRmn dans des espaces dédiés, avec 
des activités et des animations. 
 

Commissaires de l’exposition 
Maria Gadegaard, Conservatrice en chef, Royal Danish Collection. 

Emmanuel Pénicaut, Conservateur général du patrimoine, Directeur délégué aux collections des 
Manufactures nationales - Sèvres & Mobilier national. 

Sophie Radix, Historienne de l’art, Programmatrice expositions du GrandPalaisRmn. 

 
 

Des tapisseries pour le Danemark 
 
La commande comporte 16 tapisseries, dont 4 grandes pièces (dont 1 sera achevée en 2028) mesurant 6 
mètres de long sur 3 mètres de haut et 12 entrefenêtres (destinées à orner l’espace entre les fenêtres), de 
1 mètre de large sur 3 mètres de haut. Ce projet trouve son origine dans une donation de la Nouvelle 
Fondation Carlsberg en 2018, à l’occasion du 750eanniversaire du château royal danois de Koldinghus. Le 
Grand Palais montre cet ensemble pour la première fois au public et la seule fois en France, avant que ces 
œuvres ne rejoignent le Danemark. 
Le tissage des premières pièces a débuté dès l’été 2020 et ce travail artisanal, qui nécessite des années, 
ne devrait pas être achevé pour l’une d’entre-elles qui sera présentée aux visiteurs sous forme de 
projection 1 . Ces créations ont été confiées à 4 artistes danois contemporains renommés : Kirstine 
Roepstorff, Bjørn Nørgaard, Tal R et Alexander Tovborg. 3 d’entre-eux ont produit des cartons à l’échelle, 
c’est-à-dire les modèles pour la réalisation en fil sur des métiers à tisser. Ceux-ci présentés dans le 
parcours de l’exposition 2 , permettent de visualiser la qualité d’interprétation des réalisations tissées. Des 
laines colorées, patiemment choisies avant le tissage pour chacune des pièces, des pots de colorants, des 
essais tissés et des outils sont disposés dans des vitrines 3 . Ces tapisseries danoises contemporaines 
prennent place dans le parcours de l’exposition, en lien avec 4 grandes compositions et 2 entrefenêtres 
créées sous Louis XIV, les situant ainsi dans une continuité historique prestigieuse. 
 

Un savoir-faire français 
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Ces pièces seront installées au château de Koldinghus au Danemark en 2028, dans la salle de danse et 
dans la salle des chevaliers. C’est une occasion unique de découvrir la vitalité du savoir-faire français au 
service de la création contemporaine danoise, mais également de revoir les grands gobelins consacrés au 
règne de Louis XIV, qui illustrent nos livres d’histoire. Cet événement unique révèle la richesse des 
techniques de tissage appliqué aux œuvres actuelles. Les tapisseries danoises ont été tissées aux 
Manufactures des Gobelins et de Beauvais par des licières travaillant pour le Mobilier national, mais aussi 
aux Ateliers privés d’Aubusson dont le savoir-faire est classé depuis 2009 au patrimoine culturel immatériel 
de l’UNESCO. Dans son histoire, la manufacture des Gobelins a été transformée en 1667 en « 
manufacture royale des meubles de la Couronne » sous l’impulsion de Jean-Baptiste Colbert (1619-1683) 
(Buste d’Antoine Coysevox, plâtre, Atelier de moulage GrandPalaisRmn, 4 ) devenu contrôleur général des 
finances deux ans plus tôt. Charles Le Brun (1619-1690) (Buste d’Antoine Coysevox, plâtre, Atelier de 
moulage GrandPalaisRmn 5 ), premier peintre de Louis XIV en est le directeur initial. Dans le bâtiment, son 
ancien atelier accueille aujourd’hui un espace pédagogique (Petit Mob’). 
Cette institution royale a été créée pour produire du obilier, des gravures, des ouvrages d’argenterie et des 
tapisseries à destination des résidences royales et de l’exportation. 
Son objectif est économique, afin de diminuer les dépenses hors du royaume de France et constitue un 
instrument de communication politique en renforçant et en véhiculant l’image du roi. L'Histoire du Roi 
d’après Le Brun, comporte 14 tapisseries et figure parmi les tentures les plus célèbres. On y observe les 
hauts faits militaires, civils et diplomatiques du monarque. Dans la 3epièce, Louis XIV rend visite à la 
manufacture le 15 octobre 1667. Cette œuvre monumentale, exposée au Grand Palais 6 , montre des 
porteurs au premier plan déplaçant des pièces d’orfèvrerie ou d’argenterie, une pièce d’ébénisterie et une 
tapisserie roulée sur un bras. Le roi Louis XIV domine cette scène d’intense activité. L’ensemble présente 
une richesse de détails, un dessin minutieux et des tons fondus qui imitent parfaitement la peinture. Sa 
bordure est ornée de guirlandes végétales et de personnages, et rappelle la dimension royale de 
l’entreprise dans l’écusson supérieur, par la représentation de l’ordre de Saint-Michel et le bleu royal 
fleurdelisé. 
 

Des œuvres d’art contemporain 
 
Le cahier des charges du projet danois insistait sur le fait que les artistes devaient bénéficier d'une liberté 
artistique absolue. Il ne s'agissait pas de reproduire des illustrations des événements historiques survenus 
à Koldinghus et au Danemark en tant que tels, mais plutôt d'imaginer des récits visuels variés imaginatifs et 
touchants. Kirstine Roepstorff (1972), d’abord, évoque les limites à la fois physiques, économiques et 
morales sous le titre Vertical Time: Dust and Dreams (Temps vertical : poussière et rêves). Des tons 
lunaires et des lignes horizontales, articulent des strates entre rêve et conscience. Dans la suite du 
programme, Alexander Tovborg (1983) utilise des éléments symboliques pour évoquer le Danemark dans 
son œuvre Dieu, Reine, Patrie 7 . Sur un fond bleu nuit, 3 soleils suggèrent les 3 valeurs de l’État. Les 
couleurs chinées sont obtenues par 3 fils de couleurs différentes tissés ensemble. Hommes tombant de 
cheval 8 de Tal R (né en 1967) viennent ensuite et rappellent le Moyen Âge avec ses cavaliers du passé et 
sa composition en registres, disposés de bas en haut. 
Sa palette vive de rose, d’orangé et de bleu sonore est influencée par les mouvements artistiques de l’art 
moderne du début du XXesiècle. Bjørn Nørgaard (1947) figure, pour achever ce récit, l’Origine du futur 9 en 
résumant l’Histoire depuis les dinosaures jusqu’à la découverte de l’ADN. Il fait jaillir figures et architectures 
dans un éclatement coloré. Les gammes colorées contrastées et parfois éclatantes de ces tapisseries 
contemporaines, marquent un contrepoint vis-à-vis des pièces historiques du Mobilier national. Le savoir-
faire des licières s’est adapté à l’art actuel qui exige une vibration à la lumière différente. Les pièces 
danoises ne constituent pas une tenture, car créées par des artistes différents. L’unité des réalisations est 
cependant marquée dans le pourtour des tapisseries par un jeu de formes géométriques original. Chaque 
tapisserie est authentifiée par le monogramme de la manufacture, "MNB" pour Beauvais et un "G" traversé 
du dessin de la broche qui sert à tisser pour les Gobelins. 
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Vue d’ensemble de l’exposition 
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L’avers 
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Détails 

 

    
 

    
 

Le revers 
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Le carton 
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